
Depuis la place et son grand platane, à proximité de l’église 
paroissiale San Lorenzu, le parcours longe le bâtiment com-
munal, emprunte les ruelles étroites, les passages voûtés des 
vieux quartiers, jouxtant les importantes demeures du XVIIIème 
siècle et XIXème siècle (i palazzi), puis rejoint le sentier sur 
les hauteurs du village, également départ de la randonnée du 
Monte Astu (1535 m). Le chemin grimpe en lacets jusqu’au petit 
plateau d’i Luzarelli, couvert de genévriers et dévie à gauche 
jusqu’au Monte Grossu, point culminant du parcours (671m). 
Débute alors la descente en direction du ruisseau du  Macina-
ghju, bordé de part et d’autre d’anciens jardins en grappe. Le 
chemin qui ouvre sa voie à travers un maquis arboré longe dès 
lors le ruisseau pour descendre jusqu’à  Funtana Bona, autre-
fois lieu d’approvisionnement  pour les porteuses d’eau et lavoir 
du village. Après une halte  rafraîchissante, le chemin conduit 
à la découverte des terrasses de culture et de leurs vieux murs 

en pierres sèches qui ourlent 
les pentes, paysage caracté-
ristique des régions méditer-
ranéennes. De ces terrasses 
sont visibles dans la vallée de 
l’Ostriconi, les oliviers cente-
naires rescapés du grand 
incendie d’août 1971. Ils sont 
les témoins de l’ancienne 
richesse oléicole du village. 
Le parcours regagne enfi n 
le village pour découvrir les 
anciennes et pittoresques 
caves d’affi nage de la maison 
Corallini.
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A la périphérie des vieux quartiers, de grandes maisons bour-
geoises du XVIIIème siècle ou du début du XIXème (i palazzi),  
furent construites par les grands propriétaires oléiculteurs. La 
richesse matérielle a favorisé la formation d’une «intelligent-
sia» villageoise, férue de culture italienne. Les familles aisées 
envoyaient leurs enfants faire leurs études à Rome, Pise, 
Lucques, Florence ou Venise. Beaucoup y faisaient carrière et, 
de retour au village, imitaient ce qu’ils y avaient vu et apprécié.
Ainsi  la maison Bertola est  surmontée d’un belvédère d’inspi-
ration toscane.

LA MAISON BERTOLA

Dès la fi n du XVIème siècle 
Lama trouve sa vocation. Pen-
dant plus de trois siècles, le 
village vivra au rythme des tra-
vaux qui président à la fabrica-
tion de l’huile d’olive. Cette acti-
vité modifi era  profondément les 
paysages et la vie des habitants 
de la commune.

Ainsi, presque tous les propriétaires disposaient d’un pressoir, 
les uns à traction hydraulique, au bord de la rivière, (e fabriche) 
les autres à traction animale (i fragni).

L’OLIVIER,  LA RICHESSE DE LAMA

LES CAVES D’AFFINAGE, « E CASGIAGHJE »
Jusqu’aux années 1960, la plus 
grande partie des familles de 
bergers de la commune était 
des éleveurs de brebis, i pe-
curaghji. 
Ils étaient les utilisateurs exclu-
sifs de cet ensemble de caves 
voûtées, consacrées autrefois à 

l’affi nage du fromage. Aménagées en sous sol de la maison 
Corallini, dans des cavités naturelles, ces caves bénéfi cient 
d’une température et d’une hygrométrie adaptées grâce à la 
présence de grandes vasques d’eau claire.
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Temps de parcours : 2h00 

Distance : 2 km

Altitude mini : 502 m

Altitude maxi : 671 m

Centres d’intérêts : architecture, histoire,
ethnographie, paysages
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Maison Bertola

A la découverte des terrasses de culture

Point de vue : « U Canale »

« U Monte Grossu »

« Funtana Bona  »

L’olivier, la richesse de Lama

Les caves d’affi nage, « E Casgiaghje »
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